
Chers Conseillers municipaux, Chers conseillers administratifs, vous me manquerez ! 

En tant que Conseillère municipale, j’ai vécu quatre ans inoubliables et une année de présidence tout 

simplement magnifique. Les conseils municipaux furent, durant mon année de présidence, emprunts 

de  débats  fructueux  plutôt  que  tumultueux,  de  convivialité  plutôt  que  d’hostilité.  Puisse  cette 

ambiance perdurer, c’est mon premier souhait.  

D’inauguration en assemblée générale, j’ai pu découvrir la richesse associative de notre commune, le 

travail admirable de l’administration communale et l’engagement sans commune mesure de tant de 

Verniolans. Par ma présence à chacune de ces occasions qui me furent offertes,  j’ai tenté d’être  la 

présidente de tous les habitants, sans aucune connotation partisane. Exercice réussi, même trop bien 

au vu du résultat des élections. Mon nom fut rajouté sur toutes les listes, mais celle de l’UDC n’ayant 

pas obtenu  le quorum, ces soutiens venus de partout n’auront servi à rien. Ma présence au Conseil 

municipal se termine en même temps que mon année de présidence.  Ce mois de mai est le dernier 

que nous allons partager, il parait que je vais vous manquer.  

A mon tour de vous dire, chers collègues, que vous me manquerez !  

Lors de conseils municipaux, des commissions et des sorties,  j’ai appris à vous connaître et à vous 

apprécier. Lors de mes deux sorties de présidence, (eh oui deux sortie pour moins que le prix d’une il 

fallait le faire…)  je vous ai emmené faire le tour des communes qui nous entourent, à la rencontre des 

autres élus mais aussi de ma vie, et puis il y a eu Varsovie, mais il n’y aura pas de Cracovie… 

En leur donnant vos prénoms, les hérissons arrivés dans mon centre ont bien contribué à vous rendre 

inoubliables. En effet, comment oublier Delfino, le bébé hérisson à qui j’ai donné ce prénom,  une fois 

devenu grand était aussi blanc que Delfino es noir  ! Et puis,  j’ai  créé des  familles  improbables. A 

commencer par celle de Maman Monique,  et ses petits dont certains sont revenus tel Yvan tout mal 

foutu et que j’ai remis sur pattes.  

Yvan, je parle du conseiller administratif, mais aussi Xavier, Olivier, Esther avec qui je partage tant en 

matière d’environnement et de nature en ville, nature qui permettra de poursuivre notre idéal au‐delà 

du municipal ! Sans oublier Leila et Lucia, toujours prêtes à s’engager pour les réfugiés. Sachez qu’au 

travers du potager  de Tattes mais aussi de mon engagement moins connu et plus ciblé notamment 

pour les femmes du foyer de Saconnex, j’ai aussi à cœur de favoriser leur intégration par l’action. 

Et il y eut le petit Eric, bébé hérisson qui m’a valu bien des angoisses. Comme le vrai d’ailleurs,  Eric et 

Sébastien, vous les frondeurs rêveurs, vous pensiez tout changer et vous voilà, comme l’UDC, torpillés. 

Quant au MCG,  les occasions de  travailler dans une ambiance pacifiée ont manqué c’est mon seul 

regret. 

Et vous, chers socialistes, Thierry, Denis, Andres et Martin au carré, j’ai appris à vous connaître et à 

vous apprécier.  Même si nous ne partageons pas forcément la même vision de la société, respect pour 

votre engagement, votre connaissance des dossiers.  Votre souci de l’autre, l’autre étant parfois moi. 

J’ai pu mesurer aussi  l’engagement de certains d’entre vous au niveau associatif, Eduardo, Barbara, 

Monique, Gilles‐Olivier, Ana, je suis vraiment admirative. 

Je suis heureuse de  la motivation de  la  jeune génération que Valdete  incarnent avec  le sourire, et 

respectueuse face à la longévité politique de certains, je pense à Roland mais aussi à Pierre, c’est sans 

doute la fois qui t‘animes et qui te porte avec tant de ferveur ! 

Et puis, il y a ceux avec qui j’ai partagé les moments de soins aux hérissons. A commencer par Ruth, 

ma chère et fidèle amie de parti. Car Michael et Felix eux, n’ont pas connu ça.  Nous étions capables 



de parler politique  en nettoyant le derrière des hérissons. A noter que d’autres l’ont sans doute fait 

avec des nourrissons, Barbara peut être ?  Jean‐Claude,  je  suis contente qu’à  travers  les hérissons, 

certains des personnes aient pu trouver un sens à  leur astreinte au travail d’intérêt général. Anne : 

puissent  les  heures  partagées  en  soins,  aider  les  hérissons  qui  croiseront  ta  route  sous  d’autres 

horizons. La route de Catherine aussi et celle de tous ceux qui maintenant connaissent mon adresse ! 

D’ailleurs, EthnoVernier c’est pour bientôt, et si vous ne la connaissez pas, les enfants qui participeront 

s’en souviendront… n’est‐ce pas Jacqueline… 

J’ai vraiment apprécié ce Conseil, si convivial en regard de l’autre, le Grand. Et puis il reste tant à faire. 

Mais, je ne pars pas sans avoir fait ce qu’il fallait : parmi la quarantaine de textes déposés, et grâce à 

votre soutien, je peux me targuer d’avoir donné les impulsions nécessaires et travaillé en concertation 

pour faire avancer les dossiers et pas seulement dans le domaine de la sécurité, si cher à l’UDC. Il y a 

aujourd’hui  une  commission  adhoc  pour  appréhender  le  partage  des  tâches  entre  communes  et 

canton ; mon attachement au processus participatif est porté par le conseil administratif et appliqué 

au  plan  directeur  communal;  l’alerte    lancée  face  aux  velléités  de  l’aéroport  est  reprise  par  une 

résolution ferme de Vernier en prévision du plan sectoriel de l’aéroport. Mon engagement envers la 

collectivité, n’est pas lié à un mandat politique mais à une profonde motivation qui m’anime depuis 

toujours d’œuvrer pour la qualité de vie de tous les habitants, …et pas seulement ceux à quatre pattes 

et piquants. Parmi tant de dossiers, je n’en mentionnerai que deux, que j’aimerais tant voir réalisés : 

le plus  grand,  celui du quartier de  l’Etang et  le plus petit,  celui du potager des Tattes,  c’est mon 

deuxième souhait.  

Mais même si  je ne suis plus  là au niveau communal,  je continuerai, comme  je  l’ai  toujours  fait, à 

défendre les intérêts de Vernier en tant que députée.  Je ne lâche pas facilement les dossiers qui me 

tiennent à cœur et je trouve toujours moyens de les faire avancer. D’ailleurs, une des seules résolutions 

que vous n’avez pas votée, celle de l’exhortation, en est bien la preuve : Au début de chaque Conseil 

municipal de mon année de présidence, vous m’avez fait l’honneur de vous lever, pour qu’ensemble 

nous « prenions la résolution de remplir notre mandat dans l’intérêt et le respect de notre commune 

et de ses habitants ». Puisse cette résolution animer encore longtemps ce Conseil municipal et le travail 

que nous continuerons à mener de concert, c’est mon troisième et dernier souhait. 

Voilà, c’est fini, assez parlé, imaginez si j’étais restée plus longtemps au Conseil municipal. Une nuit 

n’aurait pas suffi ! Merci. 

 


